
LE PRIX COURANT

ses élégalnites en jonc, rattan, bois, etc.;
The Sanitary Plîum'blng Co., fabricantea
<le bottes' dle cigares et de tabac et de bol-
tes brevetées pour les fruits, les légumes.
les oeuifs, etc., 'L'établlssetinent de Mrc-
Donald Frères. où on fabrique tous les
appareils servant aux sucreries: La
Granby Carniage Co.; La fabrique de Ci-
gares en tabace canadien de MM. Racette
& Pils, dont les cigares " Hand Made " et
"Rigolo " sont si en vogue; puis la

grande manfaýcture de clguares de J.
Bruce Payne Ltd.. où se faibrique "Pha-
raon, La Maya, La Fameuse, The Bird.
AtIrena, Perfection, El Payne, Fargo,
etc., etc. C'est à cette fabrique que l'on
peut se procurer la célébre machine
" Dorimas CLgar Venîdlng Machine ", la
seule machine brevetée qui aîug'mente au
grand profit du détailleur, la vente îles
cigares " Faro "

Notre représentant a également ren-
contré en cet endroit un manufacturier
très entrepreinant, dans la personne de M.
Michel Bruneau, propriétaire d'un grand
moulin de portes, c1hâssis. Jalousies, etc..
et mardhand de bois., etc.

Granby est, nous le répétons, favorisé
sous le rapport de la prospérité.
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Waterloo. Dans cette localité M. Louis
Boudhard, propriétaire de la Waterloo
Woodl M-anufacturi ng Co. marnfacturière
dle chaises, etc., M. A. F. Savarat, pro-
priétaire (le la Waterloo Knittin'g Co.;
M. Allen, un des propriétaires de la Wa-
terloo Iron Works; MM. Jos. Beau-che-
min et E. de Varennes, propriétaires <le
la Wateuiloo Neickwear Co. et MM. W. R.
L.efetbvre là Cie, manufacturiers de meu-
bles sont tirès satisfaits de leurs affaires.
Mals Il en est un peu de Waterloo comme
de Fa*rn-haim la prospérité n'y est pas
générale; on pourrait désirer mieux
surtout dans une ville entourée de riches
paroisses; au sol si fertile.

Somme toute, l'aspect général des af-
faires suir ce dernier parcours est très
satisifaisaînt et l'avenir réservé aux belles
conitrées des cantons de lNEst offre les
persipek'ttves les plus bridilantes.

Scomme nous le disaient MM.P.N
Ménaî-d. repirésentan-t spécal de l'Anse-
rica-n Toïbaoco Co. et J. T. Poulîn, voya-
geur de, la maison .Laporte, Martin & Cie.
que notre r'eprésentant a eu le pfaisir de
rencontrer sur sa rouie, les industriels et
les com'merçants peuvent une bonne fois
se convainiere de l'imrportance de la pu-
blicité, tous en rettireront des bénéfices
considérables.

CITRON ESSENCE

En vente à $1.00 la livre fluide, par
Jul.te Bourbonnlére. Téléphone Bell, Est
112 ?, Montréal.

La maison C. Diquard & Cie, les fabri-
cants de biscuits bien connus a ouvert
une succutrsale à Ottawa,

SEUL VERITABL
Le Sirop d'Anis Gauvin
porte sur son enveloppe la
signature de J. A. B. Gauvin.

Tous les autres sirops d'anis
nesont que des imitations.

1286 flue Ste Catherine, Montreal,

C EST une marchandisehonnête et juste l'ar-
ticle pour créer ou

étendre un courant d'affaires.
Les meilleurs épiciers se font
un devoir d'en tenir toujours
en stock.

VOIR LES COTATIONS DANS
NOS PRIX COURANTS

CONFITURES,
GELEES ET
MARMELADES
D'ORANGE de

sont le- produits
d'une manufactu-
re propre'et mo-
derne.

C'est là une des raisons pour' les-
quelles elles se vendent si bien.

ROSE & LAFLAMME
Agents de v'ente pour l'l'Nt.

400, rue St-PouI, Montréal.

Aiphonse Leduc Marchands de Grains
Successeur de et de Produits...

LCdJUG & DaoUst IEN Ocm et à C4waluom
Spécialité; Beurre, Fromage, Reufs et Patates

Avances libérales faites sur consignations.
Correspondance goilicitée.

1217 ET 1219 RUE ST-JiACQUES, MONTREA.

THE WINDSOR, Ottawa, Ont.
Lorsque vous Irez à Ottawa, donnez votre

patroula eau Windsor, "l'HôttI du
Jour" do lit capitale.

Tarifs: -$2.00 et $2.50 par jour.
J. GRIMES, Proprietaire.

RECETTES ET PROCEDES

Conservation des échalas. Ni 1).
four, professeur à L.ausanne, a té,q

ilant dix-sept ans, la durée i.d laa
employés par les vignerons.

De ses essais Il résulte 'que :a

est le meilleur agent de 'î., ai,
car, en dix-sept années, il il*ii
01,7 pour cent d'échals rn ,.

hors (le service. Quielquesait.i- lii!'
dlo préservation, tels que le îh'.l-
échalas fenlus (sulfate( (e (*Ili% 1 11h:
sent en treize ans un déchet d, 7
cent; le traitement au stublillit'
(bichlorure de mercure) ne I i,.
le même temps, qu'une peril .1
100, mais il revient beaîtoii1 i'-h.
que le précédent.

Il est à remarquer que le' liait li. I
sot e donne toujours il'ecellu ii t>t
avec les pièces le bois dle p't t ii. i

sior s. que cet antiskeptiqiu(.L iii pi'

dans toutes leurs irtiis.
On opère comme suit: <ai'ii 111 ha'I

dière renfermant la c''é i,
les paquets d'échalas. dle nI8ai;I."i
soient compîlètement refftiVuli i ;ar
liquide. On chauffe alors la liîî'r

pour porter le bain à.sV. piitt- ni
refroidir tcute uire nuit.

Si l'on employait les Cç liaIs-iiiiil
temient dars les vignes, la -;i
rait pîrendre un goût de ( i*i "> 'ta.-
il est pr'éférable dle les lini», : il
t l'abri pendant. un an itt

Colle pour appliquer le cuir sur le fer.

-Pour décorer les i'e la i'-

aparentes à l'Intérieur dt"- i'i

encore de petits coffrets. o <il,

ver t les cuirs gaufrés iiII

lés ou pyrogravés.
Pour coller ces àîiiîis-

on commerce par endiire
couche de peinture à l:ase

On prépare ensuite la -'- îit.

laisser gonfler de la géltît t:'

qualité (colle forte) îlaîIJ 'i

l'excédant -d'eauetarei'' i

douce chaleur la gélatii' il:'t i

'de son volume de vinaigr .. !
l'on y incorpore en renlii.ii' :it- a
du feu ou d'une flammé, -ri-
volume d'essence dle iî,

che égal à celui (1i1i1
On étend cettecll t' ''-

la couche <le peinture- )''!*

c'le, et l'on 5îl<tCat-
pressant fortenment.'

La maison Laporle. Nia:
paie le fret sur toutes t 'i'*
naigre de 51) gallon> '*

plus, donne une pompi'P
tes commandes le p1t- I I<*.

Person nel
Ni. j. A. D3eatitlr-Y. îe

Moderne est de( rctoul ra ta;~

un voyage (]'aff'aires il''.'
semaine dans les piovîl. '.'.:W


